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a S t a t - C l - v - l l A» R o n b a l x . — D*CLAR>TIO»I« 
o a N AISSAKCBS DO 10 N O V B M B B » . — m i s a Leroux, 
ru* saint-Antoine, 68. — Mari* Percka, rue Sainte 
Elisabeth, cour Léopold Florin, 3 . — Henri Mar
chand, rue de la Paix, 87. — Arthur Dancette, sentier 
du Ballon, cour c a b y , 10. — Jeanne Waes, rue de 
Tourcoing, t e cour Fl ipo, tt. 

DÉCLARATIONS na DKCSS DO 10 NOVEMEBRB. — 
Angélique Delplanque, 60 ans , ménagère , r u e du 
Collège,49. — Louis Lecomte, 63 ans , t isserand, rue 
de l'Bpeule, cour Leprrs, 3 . — Victor W'asterzacq, tt 
ans , f l leur , ruedu Fort, cour Leplat, 1. — Fortuné 
cours ier , 24 ans , te inturier , Hôtel-Dieu. — George» 
Eewame, i an*, r u e d u Tilleul, c i té Saint E u g è n e . — 
Appoline V a l i e z , 42 a n s , ménagère , r u e de coudé. 

> HeajiMaanuart *j u l l y a absenoa da grisou snr 
eapolnt t 

» Depuis environs trois semaines plusieurs 
pompai fonctionnant sur la lieu da l'incendie. 
Actaellament les fumées qnl circulent dans les 
diverses exploitations viensent incommoder un 
grand nombre d'ouvriers. » 

HAXKBROCCK. — La musique communale a 
veau ! Après aaa longue agonie, elle a succombe 
sons iaa coups da ceux mimes qui l'avaient 
formée 1 Le Conseil muni 'ipai. après en avoir 
dernièrement révoqué la chef, a, Jeudi, voté la 
diaeolation de cette Société. 

Cette meanre a mécontenté toute la Tille. 
DnNKEaQrm. — Une rixe a éclaté dans l'es

taminet A la ville de Livsrpool, m e St Jean, I MARIAOES du io novembre. — Arthur Delbar, mou 
entre des marias étrangers, a propos d'un motif J ] e u r e n f e r e U r n i a W a tteau, papillonneuse.- André 
des plus futiles. Klie WUbain, sujet anglais, Deiattre, menuisier et Hortense Corde, ménagère. -
excité par les quolibets que Wllson, américain, 
et Pelleman, allemand, lai lançaient a propos 
da in casquette fantaisiste qu'il portait, s'est 
fâché et a riposté par des injures. Lorsque WU
bain sortit du cabaret, Wilson et Pelleman le 
auivirent et la discussion, recommencée, dégé
néra bientôt en bataille. Wiibain tomba sous 
les coups, la tète fortement blessée a coups de 
bottes, le corps tout couvert de contusions, et 
resta sur place. Quand on le releva, il était 
daus un état des plus déplorable! et fat trans 
porté, sans connaissance, à l'hôpital. Ses deux 
agresseurs ont été anëtôs. 

T7 A T T Q T S T T T " C " D O I ° B n '* p * * , a e h » ' é t t » *" ' • ** U e * • •»*ec" m o n b«*a-pôre m e serai t accordé* : ce la LILLB, IO nov 
-•-^ • " - J . J . O J-J J- V J t l i i l i o j lacie... et l'on n*a paa aa place a payer en en / m ' é t a i t dû , p o u r s e s l o n g s serv ices , à lu i , or. id.mui 
- H i e r matin, a dix heures, il a été procédéIirant ! pour l e s m i e n s , e t e n i n en considérat ion S S S S g h " * • 

_ . _ . . . . . w T ^ l _ — . . Hn maJhfl i i i* m i l r m n a fron-nriif numéro j . . . . pubiiquement.au palais de l'Industrie, au 25e J L E TÉLÉGRAPH E T LES CHINOIS. — Voici, 
tirage trimestriel des obligations & rembourser!d'après l'Electricien, le jugement quelque peu 
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Pierre Vinck, tisserand et Marie Blyweert, peigneuse, 
— Anatole Lemaire, peintre et Nahomi Hage, soi
gneuse. — Julien Davroult, cordonnier et Ambroi-
sine Millet, sans profession. — Edouard Bnrie, trieur 
de laines et Palmvre Haye, sans profession. — 
Edouard Galens, cordonnier et Jeanne Benning, 
journalière. — Alfred Vincent, gazier et Marie De-
meyer, sans profession. 

COURS D'ASSISES D E DOUAI. — Nous 
reproduisons, ci-dessous, le rôle de l'importants 
ueaslon des assises qui s'oavrlra a Douai demain 
lan-li, sous la préaidence de M. Lefebtrre du 
Ptey, conseiller a la Cour d'appel. 

Cnoae très-rare, la aeasion durera pins de 
quinze Joura. MM. lea Jurés devront séjourner 
* '.jnua.i pendant près de trois semaines. 

Lundi 1~ novembre 1>* à. — Ministère pablle : 
M. di savignsn, a w a t - g a n é r a l . Ire affaire : 
Léon-Omer l'armcDtier.vols qualiflés.lutémoins. 
Défenseur : Ma Henry.— 2e aitaire : Ouiilaume-
Joseph Gordens, tentative de viol, 5 témoins. 
Défenseur : M* Ooppin.— 3s adaire : Alphonse-
François-Joseph Jonzalès, attentat a la pudeur, 
4 témoins. Défenseur : M' De« tombes 

Mardi 13 novembre. — Ministre public : M. 
Blondel, substitut. — ire affaire, Auguste Léo-
pold Briard, fausse monnaie. 5 témoins. — Se 
affaira, Isidore Aimable ilarmant, attentat a ia 
pudear, 8 témoins. Défenseur, M' Destombes.— 
3e affaire, Jean-Victor Debal. Attentat a la pu
deur, 5 témoins. Défenseur, M' Gambard. 

Mercredi, 14 novembre. — Ministère pnblic. 
M. de Savlgnan, avocat générai. — Ire affaire, 
Céline-Marte Dewevez, avortement, 4 témoins, 
défenseur. M* Hattu. — 2e affaira, Auguste-
Isidore Edouard Bouteiller, attentat a la pudeur, 
ô témoins, défenseur, M* Duham. — 3s affaire, 
Joseph Cook, Eiouard Cook et Joseph-Alfred 
Dabois, dit Mamaux, vol qualifié, 13 témoins, 
défenseurs, M" Wagon, Gambart et Davilie. 

Jeudi, 15 novembre. — Ministère public, M. 
Blondel, substitut. — ire affaire, Henri Joseph 
Jaagneaux, et Alexandre Delancourt,vol qualifié 
6 témoins, défenseurs, MM. Dastombes et Wa
gon. 2me affaira.— Rose-Louis Hlppolyte Cogs 
en religion frère Louis, des écoles chrétiennes 
de Lille, attentat à la pudeur sur ses élèves, 8 
témoins, défenseur, M Hattu. — 3e affaire, Ro
main Coutare, attentat a la pudeur, 6 témoins, 
défenseur, M' Coppin. 

Vendredi 16 novembre. Ministère pnblic, M. 
de Snvignnn, avocat générai. — ire affaire, 
André Joseph Dudant, faux, 3 témoins. Défen
seur, M* G. Legrand.—2e affaire, André-Joseph 
Druon, attentat a la pudeur, S lénaoiae. Défen 
seur, M* Werqain. — 3e affaire, Louis Corail 
Corbon, incendie volontaire, 8 témoins. Défen 
seur, M' Daschodt. 

Samedi 17 novembre, ministère pub ie, M. 
Blondel, substitut. — Ire affaira, Hruri Joseph 
Dhennia, incendia volontaire, H témoins. 
Difenseur, Me Deschodt. — a* affaire, Jaiaa 
Basilian, vol qualifié, 4 témoins. Défenseur, Me 
Devills. 

Lundi 19 novembre.—Ministère public : M. de 
savlgnan, avocat général. — ire affaire, Jean-
Baptiste P'ancnon at Achille P lanchoj , «oupa 
et blessures volontaires suivis de mcrt, 10 
téunina. Défenseur, Me Hattu. — 2a affaire, 
Gustave Simon, banqueroute frauduleuse, 10 
témoins. Défensear, Me Hattu. 

Mardi 20 novembre. — Ministère pnblic, M. 
Blondel, substitut. — Ire affaire, Augustin Na 
vart et Arthur Castin, abus de confUnce at faux, 
16 témoins.— Défenseurs, M* Plouvier et Hattu. 
— 2a affaire, Henri Destailleurs, attentat à la 
pudeur, ô témoins. Défenseur, M* Deàtombes. 

U s i n a s » i 1 novemore. — Ministère pu biic, 
M* de Sovigcas, avocat général. — Jean Henri 
Thlernesse faux et incandie. 

Jeudi, 22 novembre. — Ministère public, M. 
Blondel. sobslituL — La bande de Dorignies : 1-
Joseph Brossy ; 2 Jean-Baptiste Dupont; 3 
Henri Mocq ; 4 Jean Baptiste L c o n t e ; 5 LcO 
nard Vandewingaarde ; 6- Louis Fidèle Joseph 
Desprez, vols qualifiés et complicité,21 témoins. 

Vendredi 23 novembre. Ministère public, M- de 
Savlgcan. avocat général. — ire affaire. Joseph 
Kenaut Fessons, faux, 4 témoins. — -e affaira, 
Kcgls-Augaatin Machut. attentat a la pudeur, 
H témoins. Défenseur, M* Hattu. — 8 Î affaire, 
Vaimire Joseph GlUot, tentative da viol, 7 té-
moins. Défenseur, M» Plouvier. 

Samedi 24 novembre. — Ministère public, M. 
Blondel, substitut. — ire affaire, Marina Au
guste Rivière, tentative d'assassinat, 11 témoins. 
Défenseur, M' Gracy. — 2e affaire, Philippe 
Gaillard, attentat a la pudeur, 6 tamoios. - 3« 
affaire. Paul Dehaya, attentat a la pudeur, 10 
témoins. 

Lundi 26 novembre. — Ministère public, M 
de Savlgnan, avocat général. — ire affaire, 
Kdmond Joseph Brunet, vols qualifiés, U té
moins. Défenseur, M' Gracy. — 2e affaire, Jean 
Mandai et Jules-Ambroise Pasquier, assassinat 
du capitaine Lebègue, 8 témoins. 

Mardi 27 novembre. — Ministère public, M. 
Blondnl, substitut. - 1 Goiliain Pandaele; 2-
Emile Adrien Macquet; 3- Virginie Antoinette 
Macqnet, banqueroute irauduleuse et faux, ïi 

Mercredi 28 novembre. Ministère public. M. 
de Savinnan, avocat général. — Ira affaire.Léon 
v aguate Morand, attentat à la pudeur, 0 té
moins - 2e affaire. Fidèle Dewaeie, vol quali-
né 8 témoioa. — ôé affaire, Henri Joseph Le 
man, atténuât a la pudeur, 9 témoins. 

Jeudi 29 novemore. — Contumax.— Alexandre 
Philiooe Adrien CaudmonU Faux. 

On volt que, dana les 36 affaires qui précè
dent 38 ehefa d'accusation sont relevés contre 
49 accuaé* (47 hommee et 2 femmes). 

Cee chefs d'accusation ae décomposent ainsi : 
attentats contre las personnes : 18 ; attentats 
centre las propriétés : 20. 

Attentats contre les perionnes. — Viols, 2 ; 
a t t a a u u a la pudeur, 12 ; Avor'ement, 1 ; coups 
mortels, 1 ; assasslnate, x Total, 18. 

Attentats contre les propriétés. _ Vols quali
fiés. 7 " faosse-monnaie, i ; fanx, 6 ; incendias, 
3 oan'qosroutes frauauleuses.2 ; abus de con
fiance qualifié, 2. Total : 2X 

Parmi lea principahs stfalres, nous rodiar 
qnons les suivantes 

K t a t c i v i i d e T o u r c o i n g 
du 10 novembre . — Arthur Vanileteren, rue des 
Poutrains . 

IILLKS du 10 novembre. — Henri Holbecque, OS ans 
fileur, rue Joire. — Ma ia Lecoutre, S mois , rue de 
calais — Henri Delhoute, 3* ans 8 mois , t isserand. 
Hôpital-civil. — Charles Velghe, 30 ans 9 mois , fileur, 
Hôpital-cit i l . — Marguerite Deheuvele, » mois , rue 
Jean Legrand. — Henri Vanbeuque, 16 a n s 8 mois , 
t isserand, Blanc-Seau. 

MARIAGES du 10 novembre. — Victor Vandestetne, 
tt ans, tiaterand et Ma rie-Louise Debackere, 41 ans . 
sans profess ion. — Alexandre castr ique , 38 ans, 
négociant e t Louise Wal, 31 ans , sans profession 

pour l'amortissement de l'emprunt municipal 
contacté par la Ville de Paris en 1875 (loi do 24 
décembre 1874, décret du 21 janvier 1875). 

Conformément aux articles 6 et 7 du cahier 
des chargés dudit emprunt, il a été extrait de 
la roue 097 numéros, dont les 34 premiers ont 
droit, dans leur ordre de sortie, aux primes 
suivantes : 

Le numéro 172,270 gagne 100,000 francs. 
Le numéro 204,158 gagne 50,0 0 francs. 
ht» trois numéros suivants, chacun 10,000 fr.: 

437,184 — 372,288 — 246.335. 
Lea quatre numéros suivants, chacun 5,ooo 

tt. : 260,100 — 220,930 — 234,207 — 342.667. 
— Hier matin également a eu Ueu le tirage 

des obligations a rembourser pour l'amortiese-
mont de l'emprunt municipal contracté par la 
Villa da Paris en 1876. 

Conformément aux danses du cahier des 
charges de cet emprunt, il a été retiré de la 

( rose treize nnméroa donnant droit, dans leur 
ordre de sortie, aux lots ci-après : 

La numéro 49,449 gagne 100,000 francs. 
Le numéro 94,310 gagne 10,000 francs. 
Le numéro 41,653 gagne 5,000 francs. 
Les dix numéros suivants, ebacan l,roo fr. : 

lt'6,817 — 130,633 — 169 587 — 210,792 — 2:11,017 
102,286 — 256,815 — 215,141 — 33,817 — 03,77). 

L« total des prîmes est de 125,010 francs, rem
boursables aux intoresféi a partir du 25 cou 
/an t. 

CONVOIS ET FUNÈBRES OBITS 
Les a m i s et connaissances de la famille BERTELLE 

Dl'MORTIER, qui , par oubl i , n'auraient pas reçu dt 
lettre de faire-part du deces de Dame Victoire 
t'UMORTIER. veuve de MonsieurLouis Antoine BER
TELLE, décédée à Roubaix, le 8 novembre 1883, S 
VAge de quatre-vingt-douze ans, sont prié» de con
sidérer le présent avis comme u n e invitation S 
assister a la Messe de Convoi, qui sera célébrée 
l e d imanche 11 courant, S S heures , aux Vigi les , 
qui seront chantées l e m i m e jour , a 4 henres l |S, et 
aux Convoi et Service Solennels , qui auront l ieu l e 
lundi IS dudit mois , S 9 heures 1]S, e n l 'égl ise Notre 
Dame, S Roubaix. — L'assemblée a la maison mor
tuaire, rue de la Rondelle, £9. 

Les amis et connaissances de la famil le VA.VDK 
CKUX-DELPLANQUE, qui, par oubli, n'auraient pas 
reçu de lettre de faire part du décès de Dame 
Augélique-Elisabeth DELPLANQUE, décédée à Rou
baix, le 10 novembre 1883, a l'âge de 69 ans , sont priés 
de considérer le présent avis comme e n teuant lieu 
et de bien vouloir ass ister a la Messe de Convoi, qui 
sera cé lébrée l e dimanche 11 novembre, S 9 heures, 
et aux Convoi et Service Solennels , qui auront l ieu 
te lundi l ï dudit mois . S' 9 heures lia, en l'église 
Saint-Martin,à Roubaix. Les Vigiles seront chantées 
l e m ê m e jour , a 4 heures l\t. — L'assemblée à la 
m a i s o n mortuaire , rue d u Collège, t'j. 

Les a m i s et connaissances de la famille VANDB-
BEUQUE-LOSFatD, qui, par oubli , n'auraient pas 
reçu de lettre de faire-part du décès de Monsieur 
Henri V A N D E B E C Q U E , décédé à Tourcoing, (Blanc-
Seau) , le 9 novembre 1883, dans sa 17e année, 
sont priés da considérer l e présent avis comm > en 
tenant l ieu et de bien vouloir ass ister aux Convoi et 
Service, qui auront lieu le lundi 18 dudit mois , 
5 9 heures , en l'église du Blanc-seau. — L'assemblée 
6 maison mortuaire , chemin de la Maquellerie, près 
l 'estaminet du Peuple . 

Ils vous prient auss i d'assister à l'Obit du Mois, 
qui sera célébré en ladite église l e lundi 10 décem
bre, a 9 heures . 

Un Obit Solennel du Mois sera célébré en l'église 
du Sacré-Cœur, S Roubaix, l e lundi IS novembre 
1883, S 9 heures l if , pour l e repos de l'âme de Mon
s ieur François VANCOPPERNOLLE, ancien boucher, 
époux de Dame Zélie MESNIL, décédé a Roubaix, 
lo ld octobre 1883, dans sa 53e année Les personnes 

?iui, par oubli, n'auraient pas reçu de lettre de 
aire-part, sont priées de considérer l e présent avis 

c o m m e «n tenant l i eu . 
On Obit Solennel Anniversaire sera célébré eu 

l'église saint-Joseph, a Roubaix, la mardi 13 
novembre 1883, a 9 heures , pour le repos a e pâme 
de Monsieur Jules VANDAMME, époux da Dame 
Zulma POI.LET. décédé a Roubaix, l e 12 octobre 
1*31, dans sa trente-deuxième année. — Les person
nes qui , par oubl i , n'auraient pas reçu de lettre 
de faire-part, sont priées de considérer le présent 
av i s c o m m e en tenant Ueu. 

CHRONIQUE DE SUICIDE. — Au deexiéme étage 
de la maison portant le n- 22 de la rue du Pont-
Neuf, demeurent les époux B . . . 

Depuis plusieurs mois, Mme B . . , Agée de 32 
ans, était atteinte d'une donloureoso maladie. 
Dans l'après midi d'hier, vers trois henres, tan
dis que son mari, négociant en draps, était à sa 
maison de commerce, la pauvre femme éloigna 
sa femme de chambre et se lira un coup de re
volver dans la région du cœur. 

La mort a été instantanée. 
M. Dodleau, commissaire de police, accom

pagné du docteur Valentin a fait Isa constata
tions. 

— Un autre suicide a eu lieu au n- 81 de la 
rue Basfroi. 

Lo sieur M.. , âgé de quarante quatre aaa, 
était dans une profonde misère. Dans la soirée 
d'hier, il résolut d'en finir avec la vie. 

M. . . employa les quelques sous qui M restait 
a acheter da charbon, ferma hermétiquement 
portes et fenêtres et s'asphyxia. Quand les voi
sins entrèrent dans sa chambre, il était trop 
tard. 

Le pauvre diable avait été condamné en 1879, 
S quatre Jours de prison. Avant demourlr . i l 
avait écrit une lettre qui contenait en substance 
ces mots. 

c j ' s i été condamne injustement. Je donne 
rendez vous a mes Juges devant DIen. » 

— Elle «st bien triste l'histoire de la petite 
Marie O . . . , de l'île Saint Denis; 

A qainze ans, a l'âge où l'an na songe habi
tuellement qu'a babiller, a Jouer et a rire, la 
pauvre enfant a'ast tiré daux COUDS de nvolm 
dans la tête. Ella respirait encore quand on la 
transportait à l'hôpital; mais pourra t on ia sau 
ver 1 

IM causes de ce suicide sont inconnues. 
Marie D . . . avait perdu coup sur coup, dans 

la m6me année, son père et sa mère. A-t-elie 
agi sous l'influence d'un profond désespoir f 

C'est ce que M. le commissaire de police est 
chargé de rechercher. 

U N VOL D'UNE BARJC AUDACK vient d'avoir lien 
dans la maison du Gagne Petit, avenue de 
l'Opéra. 

un obit solennel Anniversaire sera célébré en M. Gabriel Dovriez, caissier de la maison 
'église Notre Pâme, a Roubaix, l e lundi l s n»vem- vmniTtit h , * - » . •<- J . ,., i , J r, ' 

bi? iss3, a 9 heures, pourjerepos <ie l'àaie de n.m« 'rentrait hier matin da la Banque de France et 
ue/ios&it ta* sou bureau vingt sept actions au 

aingulier porté par un certsin Journal de Shan 
haï, le Céleste Smpire, sur les services rendus 
par la téléhraphie; on n'est pas plus amoureux 
du progrès: 

» Tout d'abord, la correspondance télégra
phique coûte fort cher; elle a augmenté les 
frais généraux de chaque maison de commerça 
de 2,000 a 10000 dollars ipar an, sans compensa 

( tions équivalentes. Elle fait oerdre un temps 
énorme; lo prix élevé do chaque mot a conduit 
a l'établissement de codes télégraphiques fort 
compliqués, comme ces codes emploient tontes* 
os langues et qno les employés no peuvent pa 

les connaltro toutes, il s'ensuit que les erreurs 
sont fréquentes. 

On entendait autrefois avec plaisir la coup de 
canon qui annonçait l'arrivée du paquebot ap
portant un monceau de Journaux A lira et de 
nouvelles A dévorer : lo télégraphe a détruit 
tout cela. Il n'y a plus aucune suita logique} L'Almannch est lo livre do tous ; celui que lo 
dans les nouvelles qui nous arrivent, par brites I P H Î Î Î c 5?*? i t e , * ^ h î ? u , i i f » ' 8 » 1 P ° u / . ««voir 
et morceaux, d e . Journaux d . l'Inde, do San- \ ^ & t ^ m t ^ ^ r l ^ % ^ 9 3 e 
Francisco ou de l'Australie, quelquefois même i marée, l'ouvrier, pour lire des historiettes; 
de tons ces côtés a la fols; la forme décousue et i ' h , 1 ? , , e

i
d e , 0 , , if. P°.ur sa délasser. Aussi, *ha-

du ma lh eu r qui nous frappait. 
Il n'en fut r ien . L a place étai t promise et 

déjà accordée à un autre employé . On me 
la i s sa s e u l e m e n t espérer une augmentat ion 
d'appointements qui n e v int jamais . 

P e n d a n t t o u t e l 'année 1843, j e tentai ut i 
l e m e n t de m e procurer u n emploi m i e u x 
rétr ibué. Je dus m e rés igner à al ler tenir, 
l e soir ,de bu i t à d i x beures , l e s l i vres d'une 
mai son de c o m m e r c e de l a rue de Se ine , ce 
qui ajoutait d e u x cents francs à m o n mai 
gre budget ; n o u s v i v i o n s a ins i , m a i s à 
grand'pe ine . 

Enfin, dans l e courant de décembre, J e 
reçus de Maneurt ier une let tre par laquelle 
il m'invitait à ven ir s a n s re tard r u e Vi-
v ienne . 

J'y c o u r u s . 
(A suivre) 
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LES ALMANÂCHS POUR 1 8 8 4 

Sucre indigène 88 d e g r é s cou-
ld .numéros 7 à 9 . . . . ld . e n pains A ki log . 

n u m é r o s , . . . . Id . indigène 
3t6 betteraves disponibles «S . . Id-

courant . . . . Id. grains disponibles . . . . l d . fin Ira 
quai , dispon Id. fin Ire quai, c o u r a n t . . . . Id. 
mélasse disponible . . . id . a livrer premier . . . . Id . 
4 janvier . . . . Id . d'été . . . . Id. 4 derniers . . . . I d . 
prochain . . . . 

les divergences de ces nouvelles leur enlèvent 
souvent tout leur iatérêt. 

On pouvait autrtfois suivre avec méthode les 
courses d'Oxford et do Cambridge,'le bettingdu 
Derby ou toute antre grande lutte do même na-
t» te ; aujourd'hui le résultat est connu avant 'e 
procédé, et notre esprit est tout Juste anssl sa 
tisfait que le serait notre estomac en lui don -
nant une cuillerée de Liebig au lieu d'un dlnsr 
bien servi. La vie serait incomparablement plus 
aprréable, si les savants n'avaient pas découvert 
le télégraphe électrique. » 

VARIÉTÉS 

LE SECRET TERRIBLE 
Mémoires d'un caissier 

.R A D O L P H E B E L O T E T J U L E S D A U T I N 

Miirte Sophie FERRET, veuve de Monsieur 
rt i i l iope SEKOLILLE, décêdée à Boubaix , le «3 ocio-
bie lf-i-3, dans an »0« année . — l e » personnes qu: 
pur oubl i , n'auraient pas reçu de le ' tre de .'aire-
part, sont priées de consHersr le présent avis 
n.* com -J-J tenant l ieu . 

V'.\ o b i t Solennel Anniversaire sera célébré en 
IV,l is . - Saint Jcseph, à Kou'i^ix, l e mardi • 
n i . w m b r e ts ta ,a U heures , pour le repos de i'JD.e 
d- lii.me ch-.rlotte I.A.VÈLE, veuve rie Monsieur 
Ambro-se MaJaaVr, d é c r i é e eatex son pendre. M 
Louis Z i m m e r m a o n . r u e VaJIon, 1» U novembre lSsr, 
a l'ag-s de 76 ans . — Les per»oniifc» qui , par oubli , 

"auri«fent pas reçu de lettre r1.v faire-part, «ont 
n e e s d e considérer le présent avis c o m m e en tenant 

Un Obit Solennel du Mois sera célébré en l 'église 
Sainte Elisabeth, a Eouca ix , le lundi 12 novembre 
1883, & 8 heures l i t , pour le repos de l'ame de Mon
s ieur Léonard DELMOÈTE, époux de Dame Marie 
VAN'DEXABEL, décédé a Roubaix, le 13 octobre 1883, 
dans SA 73" année. — Les personnes qui, par oubl i , 
n'auraient pas reçu de le t tre de faire-part, sont 
priées de considérer l e présent avis c o m m e en te
nant l i eu . 

u n Obit Solennel du Mois sera célèbre en l'église 
Notrt -Dame, a Roubaix, le lundi 12 novembre 1883, 
A s beures 11 ». pour l e rer> i . dé l'ame de Dame 
Adèle DUPONT, épouse de Monsieur Henri WAD-
y i 1ER, décédé S ï toubaix , le 6 octobre 1SS3, 
a l'âge de c inquante ans . — Les personnes 
qui par oubli , n'auraient p a s reçu de lettre de faire-
part, son t priées de considérer la présent avis 
comme en tenant l ieu . 

Un Obit Solennel Anniversaire sera cé lébré au 
Maître-Autel de i'éjrlise Saint Martin, a Roubaix, le 
mardi 13 novembre 13S3. a 10 beures Ira, pour la 
recos de de r a m e de Monsieur Charles-Louis 
DL'QUESNOY. époux de Dame Sophie l'RoDVDST, 
iteceoé S ttoubaix. le 1er octobre I3i2, dans sa ciu-
quante-quatrièmeannée.- Lespersonnes qui ,parcubl i , 
u'auraient pas reçu de le t tre d'invitation, sont priées 
' considérer l e présent av i s c o m m e en tenant 
l ' eu . 

Un Obit Solennel Anniversaire sera célébra en 
l'église Saint-Martin, a Roubaix, le tcardi 13 ;iovem 
bre 1883, a 9 heures Irt, pour le repos de t'atuie île 
Dame Eugénie LECOMTE, épouse île Monsieur A'mé 
DILIGENT, decédée à Roubaix, la 11 uovembre 1S^', 
dans sa 41« année . — L.t>» personnes qui, par oubli , 
n'auraien. pas reçu de lettre de faire-part, «ont 

Er iéesde considérer le présent avis c o m m e en tenant 
eu . 

Un Obit Solennel du Mois sera cé lébré en 
l'église Sainte-Elisabeth, a Roubaix, le mardi 13 
novembre 18S3, a 9 beures , pour le repos de l'Ame 
de Dame Aimée LEC'LERCQ, épouse de Monsieur Paul 
BRUN, décédée a Kouba' ï , le 13 octobre 1883, a 
l'âge d e 3 5 a n s et 6 moi s . — Les personnes q u i , par 
oubli , n'auraient pas reçu de lettre de faire-part,sont 
priées de considérer j« présent avis comme en te 
nant l i e u . 

BELGIQUE 
LOUVAIN. — La santé d'Armand Peltzer. — 

D'après un Journal de Liège, Armand Peltzer, 
détenu à la maison centrale de Louvain, serait 
a toute extrémité. La bruit de sa mort courait 
même à Bruxelles. Des renseignements pria a 
bonne source nous permettent de démentir 
cat.gori'jnement cette nouvelle Armand Paltz«r 
a, il est vrai, étal' f m malau? il y a quoique 
temps; mais un mieux sensible s'est manifesié, 
et son état actnot est satisfaisant. 

19 novembre. - Affaire du nommé j M O N T A - L E U X . — La bénédiction de l'Eglise 
Gustave lasaaaai de Boucnain, inculpé de ban \ ,j t Mont a-Leux, aura iteu mardi 13 à 10 ;>.;u-
oueroute frauduleuse et qni, a Lilie, avait i r e , „;,, j I g l . ^ Béthune, assisté de Messieurs 

— _.*..« f. , . rf. «/ imh,«n«i>< . -v j - m. ,_ ^^ T*„ , , - « A , « « -?« D . . . . K « I _ proutê de s sa nom pour faire de nombreuses 
dupes en se faisant passer pour M, Gustave 
Simon, directeur du fuit Nord. 

Jeudi 22 novemore, affaire de la bande oe 
velours da DorigBiee.6 a cuxée - Vols de Dori
gnies Ksches, Heom Liétard, etc. 

Lundi X6 novembre, assassinai du capitales 
Lebègue, commandant la « Marie Gabrielle ». 
— De»x aceases. 

E4lU.»< mardi 27 n o v m*>re, *i ut !af . «• e 
affaira Pendaeie et Macqsnt, faux et banqueroute 

les Doyens de Meoin, de Tourcoing de Koubaix, 
et du Ouré de Mouscron. 

Un groupe de cavaliers viendra prendre le 
nouveau Pasteur a la Cure do Mouscroc. 

La musique de Ste Marie a M«nt a-Leux 
l'attendra aux limites de la Paroisse, pré» e s 
taminet: Au Cancanier 

l.a se formera le eortége pour M diriger à 
l ' ég l i s e . 

A^tês U c i M n n . l t mligieua Je -o-Icge ie 
f ptriagsia Jusqu'à a frontière et reviansra a la 

frauduleuse. [JoHo Vil.a, que M. le Comte Mimerel, a gra 
0^3 témoins, venant d-î tous les points nu i, ieuseracut mi»p a la di-potiiion de. Monsieur 

département, seront entendus durant ra session, j i4 curé. 

porteur du chemii da f*r de Paris Orléans 
représentant une somme de 34,000 francs. 

A ne moment se présentèrent trois individus 
fort bien mis, qui demandèrent à M. Devriez où 
Se trouvaient les magasin.». 

M Devriez crut devoir le» conduire lui mëme> 
trais iorsou'ii rentra à son bureau, les titres 
avaient disparu. 

Il revint immédiatement sur ses pas et fouilla 
las magasins; mais- les individus qui avaient 
fait mine d entrer étaient déjà loin, 

VOL DOMESTIQUE. — Il y a t i t mois. Mme 
G..., propriétaire à Enghien, prenait pour do
mestique une Jeune bonne, E isa N . . . , uéedans 
le Luxembourg et âgée de 23 ans, dont el.e 
n'eut d'ailleurs qu'a «e louer. Grande fut sa 
surprise avant-hier, en constatant la disparition 
de cette Jeune fille, qni avait emporté de l'ar
genterie, des bijoux, des valeurs et nn petit 
menbie ancien contenant une somme de 15,000 
francs en billet de banque. 

A la gare du Nord, Mme G. . apprit que sa 
bouse était partie par un des traius du matin; 
on lui montra une grande manne qui avait été 
laissée â ia consigne poar qu'on lui ht l'avance 
du prix de la place, le buralisto n'ayant pu loi 
donner ia moi-naie d'un billet ds banque do 
500 fr. 

Cependant, vers deux heures de l'après-midi, 
un commissaire vint réslamsr lo colis. Cet 
homme, interrogé par le commissaire de police, 
'o"i- a l'adresse d<> la personne qui l'avait en-

v >vé; cette personne n'était antre qu'Ellsa, qni 
fat retrouvée à Paris dans un hôtel meublé do 
la rue de Cléry, où une perquisition fit décou
vrir le petit meuble aux valeurs. Il contenait 
encore 14 500 fr. en billets de Banque. Quant 
aux 500 restants, la bonne n'avait dénensé que 
20 francs, et elle avait sur elle la monnaie du 
billet. 

Lo commissaire de police trouva, on outre, 
dans un sac do cuir des bijoux de toute sorte 
et quelques menus objets appartenant a Mme 
G . . . . 

Elisa N . . a avoué qu'elle avait l'intention do 
partir le soir même pour son pays. C'est au 
Dépôt qu'on l'a conduite. 

U N DÎNER AU TÉLÉPHONE. — M. Kosa — le 
directeur do l'Opéra do Manchester—qui réaide 
à Victoria Park, A deux lieues do son théâtre, 
a eu une idéo originale. 

i l a relié la talio a mangar de son hôtel A la 
scène -le l'Opéra, et. In semaine dernière, il a 
donné un grand dL'eren modique. 

Chaque invtté avait, i côte dé son assiette, 
un appareil taiéphoniqse, dont les fils étaient 
rénn's d a i s une grande corbeille de fruits. A 
;:,x houros et demie, on s'est mis a table, et le 
dîner a commencé avec i'ouverture de la Bohé
mienne, de Balf, qui était sur l'affiche co 
Jour-ia. 

Quand on a servi les hors-d'eravre, on a 
entendu la ciaque qui annonçait Ja lever du 
rideau Pals , tes chœurs se sont maléa aux 
sons des instrument», et les vocalises des chan
teurs ont broené sur la tout. 

La dépêche qni BOUS donno eo renseigne
ment ajoute que les diuers arec io téléphone 
li l'oreille vont l'aire fureur on Angleterre, parce 
qu'on ost fort a son at-e pour entendra ainsi 
l'opéra. 

P R E M I E R E P A R T I E 

LE CAISSIER 

D e s c i rcons tances part icul ières firent 
tomber , l 'année dernière , entre nos mains 
un manuscr i t d'une écri ture fine e t serrée , 
s a n s t i tre , a v e c cet te dédicace : 

A MON FILS 

Ce manuscr i t , où l 'auteur, anc ien cais
s ier d'une importante mai son de banque, 
raconta i t s a v i e en toute s incér i té , conte
nait un trop grand e n s e i g n e m e n t et répon
dait trop bien a u x préoccupat ions du jour , 
pour que l 'autorisat ion de l e publier ne fût 
pas v i v e m e n t so l l ic i tée p a r nous . 

Cette autor i sat ion n o u s fut accordée et 
n o u s e n usons aujourd'bui. 

C'est donc ia confess ion de Causson 
qu'on v a l ire ; confess ion scrupuleusement 
respectée , a lo r s m ê m e que, par sui te des 
e x i g e n c e s de ce t te publ icat ion, n o u s subs
t i tut ions à l a c i tat ien t ex tue l l e un récit 
analyt ique qui e n é l imine 1ns l o n g u e u r s 
ou en comble l e s l a c u n e s . 

Sue année, oe petit livre sa répend par millions 
exemplaires, qui se débitent aux vitrines des 

libraires, parfois mémo des cabarets, qui sa col
portent dans les foires, et s* donnent en cadeau 
d'étrermes. 

Il y a donc M un moyen do faire le bien que 
les hommes de principes et de foi ne doivent 
pas négliger : car les ennemis de l'Eglise se 
font de l'Almanach une arme funeste et meur
trière. " 

Parmi les Almanachs utiles nous signalons 
avec confiante aux hommes d« bien les Alma
nachs du Laboureur, de l'A tôlier, du Soldat, 
du Marin et du Coin du Feu, qui s'adressent à 
toutes les catégories de lecteurs, aux potites 
bourses comme aux grosses. Si, pour i*s répan
dre, nous avions l'énergie et l'ardeur des pro-
t«stants,des libres penseurs.des francs maçons ; 
si nous las vendions dans les foires, chez les 
libraires ; si nous les donnions a prix réduit, 
oa même grathltemeut, il s'en placerait bien 
vite un nombre considérable d'exemplaires at la 
bien se ferait sur une vasto échelle. 

Ces Almanachs se vendont A Paris, 6, rua Fur-
stepberg. 

L Atelier, le Laboureur, Le Soldat, le ifarin, 
25 cent, l'exemplaire, Sô cent, par la poste. 
1 tr. SO c. la douzaine, 2 fr 50 c. par ia poste. 

Le Coin da Feu, 
50 cent, l'exemplaire, 60 cent, par la poste. 
3 fr. 60 c. la douzaine, 4 fr. 60 c. par la poste. 

B I B L I O G R A P H I E 

Marché a u x H u i l e s d e Li l l e 

Cours du 10 nov. 

colza 
œuietJebT g'on'ti 

— rousse.. 
CaméMne 
Chanvre 
Lin da pays 
Un étranger 

Huiies 
l'hectolitre 
.. . . a . . . . 

drains 
l'hectolitre 
sa . . asa .. 

» '.*. M '.'. 
ii'.'. n '.'. 
i s . . i« .. 
M . . tl M 
so .. si .. MH Court précédents 

Huilé de colza 
Huile épurée pour quinquet 
Lin dn pays 
Lin étranger 
caméone . 
Chanvre 

Tourteaux 
la* 100 ki l . 
nsoaisK' 

i? J.' is .'.' 
n .. le .. 
ss 
s i . . m se n . . a . . .. 
m 
57 
SB 

ANy«KS,l0noTembre,—Tous l e spr ix s'entendent an 
francs par 100 ki los . — Pétroles (cote ofBcielle). — 
Disponibles so i s *o }5, octobre , Novembre 

Décembre . j a n v i e r . , 
3 premier* — Sucre brut at entrepôt, 88 
deg. n«rtrS0susp.a»SS . . . . , id. décemb. «S 60 
Lard* «aies secs d'amérique. Longue* banda* nouv . 

• Courtes bandes nouv. 95 Longue* 
et courtes bandes réunies p a r moit ié , l ivrables e n 
septembre 91 , id. octob. 84 — Sain
doux. Marque Wileox,di*p.ICI . septembre . . 
. . . . . . . . octobre , novembre 101 W . . . . • 
Janvier s premier* 100 50 — Café* 
Ou a vendu . . . . ( . S a n t é s , a i et*. 

VALEURS SE NÉGOCIANT A TROIS MéUS 
3 I[2 
*0|B 
5 0[0 
5 0|U 

toit 
»0l« 

CHANGE 
Amsterdam 
Al lemagne. 
Vienne 
Barcelotle. . 
Madrid 
Lis bonnes . . 
s t -Pétersb . . 

PAPIER LONO 
S067T. a*0911[ 
i8«7r. a m i i i 
S973{S afcisii» 
4*fl|S a4S71r£ 
4-<<>l[î à4S71|t 
547 T. àS471pï 
841. i . a f l î .j 

PAPIER COURT 
800*1. aSéSBr. et 40i0 
1S8SI- a l ï S S t e t 4 0|O 
207 j[4 a£0>l [4e t 4 0|0 
487 J. a 488.J. et 4O[0 
487.1. a 488.1. e t 4 0|0 
547112 a 548.1. et 4 010 
242.1. a 2»3. i . e t 40JO 

VALEURS SE îtÉ&OCIANT A VUE 

L'EXPLORATION 

C a u s s o n éta i t n é à Oh.. . , à d e u x l i eues 
de J o i g n y , dans l 'Yonne. S e s parents 
é ta ient de "simples cu l t ivateurs , possédant 
que lques terres e t l es faisant va lo ir e u x -
m ê m e s . A onze a n s , i l quit ta l'école de 
s o n v i l l a g e e t fut p lacé à J o i c n y , dans la 
pens ion M a x i m e t . Là, H eût pour condisc i 
pie e t p o u r camarade Frédér ic Iiodard, le 
fils d'un escompteur de J o i g n y . Cette con 
n a i s s a n c e décida de son aven ir : il sortait 
a v e c Frédér ic l e s j o u r s de c o n g é ; M. Bo-
dard remarqua ce i eune g a r ç o n à l a 
p h y s i o n o m i e honnête et inte l l igente , e t lui 
doana une place dans s e s bureaux . 

Causson y res ta quatre a n s . P u i s , tour
menté d'un g r a i n d'ambition, il v int a Pa
ris e t entra c o m m e e m p l o y é a u x appointe
ments de 1,500 francs cuez MM. Orevot 
frères, banquiers , rue de l a Ctiaussée-
d'Antin. 

S e s espérances furent durement déçues : 
après s i x ans d'assiduité et de conscien
c i e u x travai l , il a v a i t l a m ê m e p lace ( t ses 
appo intements n e s'étaient é l e v é s qu \ de 
300 francs. 

Chez MM. D r e v o t . il fit l a c o n n a i s s a n c e 
de Malheurt ier et se l ia in t imement a v e c 
le v i e u x père Miche l in , dont il dev int le 
gendre . 

C" m a r i a g e fut cé lébré dans l e s premiers 
m o i s de 1841. 

Alors" écrit Caussen , s 'écoulèrent l e s 
d e u x p lus be l l e s a n n é e s de m a vie; d e u x 
a n n é e s d'un bonheur i m m e n s e . Que de fois 
j e l e s a i regre t tées d e p u i s ! 

Je quittai m o n l o g i s de l a rue de la Har
pe et j 'al lai demeurer rue d'Enfer a v e c m a 
femme et m o n beau-père . C'était une écono
mie , d'abord; p u i s , n o u s n e voul ions p a s 
n o u s séparer . 

M. Michel in n'avait, b e s o i n que d'une 
pièce, dont j e fis depuis m o n bureau. L'ap
partement , tout mesqu in qu'il fût, nous 
suffisait ; n'eût-il p a s suffi, nous n o u s se-
r i o n s j a r r a n g é s pour y v iv re . C'est l à que 
n o u s a v i o n s c o m m e n c é à n o u s a i m e r t— 

C'est l e seul t e m p s o ù nous n'ayons p a s 
connu l a g ê n e . N o u s a v i o n s au-delà de n o s 
beso ins . Mon b'eau-père g a g n a i t t ro i s mil le 
francs, moi dix-huit c e n t s ; n o u s fa isons 
des é c o n o m i e s t 

T u v i n s a u m o n d e dans ce t appartement , 
m o n cher Richard. 

Je ne sa i s pas qu'elle b i e n v e n u e sour i t 
a u x enfants «les r iches ; m a i s j e doute 
qu'aucune na i s sance p u i s s e être accuei l l i e 
avpc p lus de j o i e e t de tendresse . 

D e r e n v o y e r e n nourr ice , i l n'en fut p a s 
m ê m e quest ion : t a m è r e pr i t seu lement 
une femme de m é n a a g e . 

Quel bonheur pour n o u s t o u s de te vo ir 
l à , près de n o u s , d'observer t e s p r o g r è s 
de te s o i g n e r , d e L'embrasser ! 

Ce bonheur dura p e u . 
U n m a t i n , c o m m e ' n o u s a l l ions , s e lon 

notre habi tude , partir ensemble pour le 
bureau, M. Michel in s e sent i t tout-à coup 
indisposé . 11 p a s s a s a m a i n sur son front, bat 
but ia que lques m o t s e t tomba inerte entre 
m e s bras . U n e h é m i p l é g i e l 'avait frappé. 
T o u s l e s so ins qui lui furent prodiqués ne 
réuss irent qu 'àpro looger pendant quelques 
t emps u n semblant d 'ex is tence . 

11 s 'éte ignit en j a n v i e r 1843. 
Je l e v o i s encore sur s o n Jit de d ° u l e u r 

S a l a n g u e para lysée ne put art iculer u n 
suprême adieu; s e s m a i n s ne purent pres
ser l es nôtres; s o n regard où s'étaient ré
fugiés l e s dernières lueurs de s o n intell i
g e n c e e t lee derniers é l a n s de s o n c œ u r , s e 
fixait s u r n o u s a v e c u n e douce tr i s tesse et 
une sor te de commiséra t ion , c o m m e s'il eût. 
pressenti l e s dures épreuves que ses en
tants d e v a i e n t traverser . 

Ce fut pour n o u s , à t o u s l e s t i t res , une 
cruel le per te .Outre la douleur qu'elle n o u s 
causa i t , sa mort n o u s la issa i t dans un véri 
table embarras . N o u s nous t rouv ions ré
duits , p o u r v ivre , à m e s seu l s appointe
ments , e t c e t t e r e s s o u r c e n e pouva i t noue 
lUl'lire. 

Nous appelons l'attention des lenteurs 
sur la Itevne géographique l'Exploration (1); 
voici au surplus le sommaire dn numéro qui 
vient de paraître (355); il indique suffisamment 
l'importance de cette publication. 

Les conséquences d'an méridien universel par 
J. (iirard. — Le tremblement de terre de ia 
Sonda (détails authentiques). — Documents snr 
'es affaires du Congo (Suite). — Lea Français à 
Buenos Ayres. — Le pays d«s Mille et une 
Nnits, par Denis de Rivoyre. — Compte iendu 
de la ré'.inioa annuelle da l'Association géogra
phique de Saxe et de Thuringa, a Halle; compte 
rendu de la dernière séance de la Société aca
démique indo chinoiie. — Xouceltes de tous les 
points du globe : Lea vnie* navigables de la 
France; la population de J'Autrlclie Hongrie; la 
principauté de Bulgarie ; 1 Dllune d» Péréfcop ; 
étude de la botanique au point do vue g;~ogra-
pLique ; exploration de la vallée du Jourdan ; 
les montagnes de l'Afghanistan ; Je vovaçreur 
hollandais Schuver; le voyageur italien i-ianehi, 
le Dr A. Stecker ; Mme Gontrliarow ; le D'Wis-
mann ; l'expédition espagnole au X. E. de l'A 
fi iqus; le Nouveaa-Mexique ; Pau Lindau ; la 
découverte de l'Amérique ; une statue de CJi. 
Colomb ; découverte d'une nouvelle ru-jere flan* 
l'Alaska ; le bétail dans la Confédération Ar
gentine ; «ne nouvelle île. 

Abonnements : Paris .- 3 mois, 7 fr.; C mois, 13 
fr.; un an 25 fr. 

Province : 3 mois, 8 fr.; C mois, 10 fr.; un an, 
30 fr. 

Abonnements d'essai d'un mois {4 numéro») 
contre envol de 2 fr. 

Envoi gratis despécit icasur demanda «(Iran 
•Mo. 

(l.i 6 , rue Cassette, Paris . 
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MATIÊRES D'OR ET D'ARGEKT 

Or en barre . , l a . -t . 
Argent «n barre a 153 
Quadruple « s p a . . 80 eo 
—colomb. e t mex . 80 75 
Piastres t erdia. — mexican . 4 53 
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Souverains 25 E0 
Banknotes 85 £1 
Aigles Etats-Unis S5 90 
GuUl., aamark . . . . 84 75 
Impériales russes » 67 

PROGRAMME DES THEATRES 
HIPPODROME BOUBAISIBN.— Tournée* artistique* 

de France, Simon, directeur.—Dimanche 11 novembre. 
— Une seule représentation de ; Fciiora, drame en 
1 actes, de Victorien Sardou. 

THÉÂTRE DBS BOULEVARDS.—Dimanche 11 novem
bre, à 6 heures 1(8 : L'Homme au Masque de fer, 
grand drame e n 6 acte*. — Les Mémoires du Diable, 
grande pièce en 3 actes . 

Lundi 1g novembre, S 7 h . Ij ï : Le Courrier de Lyon, 
drame en 8 actes . — L'Orphéon de Fouilty-lee-Oies, 
grande revue en un acte . 

HIPPODROME ROUBAISIB.V. — Lundi l î novembre 
— Représentation extraordinaire au bénéfice des 
Victimes de la catastrophe du 5 novembre, avec l e 
concours de la troupe lyr ique parisienne et de l'or, 
chestre de M. Pilo Uariani . — La Traviatm, grand 
opéra en 4 ac tes .de Verdi. -Le Violoneux, en un acte , 
mus ique d'offenbach. — La Rose de Saint-flour, en 
un acte , mus ique d'offenbach. — ouver ture de La 
^ame Blanche. — Prix des places ordinaire. 

RIÉTROPOLITAINE ÉLECTRIQUE C" 
wWÈÊÊ METROPOLITAN GENERAL ELECTRIC C Y LIMITED) 

S I È G E S O C I A L : 71, Queen Streei — London 

Siège administ" : 24, Avenue de l'Opéra, Paris 
Capital : 1 ,300,000 liv. st. soit 3 0 , 0 0 0 , 0 0 0 

de francs 
Divisé on 120 ,000 actioms de 10 liv st. 

soit 250 fr. chacune 

BULLETIN DU C O M M E R C E 

REVUE FINANCIÈRE 
Paris, la 10 tovembrel883. 

La situation n'a pa* change durant le cours 
de cette semaine ; après piusieers alternatives 
de hausse et de baisse, les cours/estent à peu 
de chose près an niveau An ceux de la semaine 
dernière. Là tendance est faib.'e et les grandes 
places étrangères ont également des eotee peu 
satisfaisantes. L'éternelle quastion du Tonkin. 
et notre situation budgétaire dans laqu« Ile on 
entrevolt la perspective d'un emprunt coastdé 
rab'e, tout cela n est pas tel', pjur accentuer le 
mouvement des affaires ni amener nn relève 
ment sérieux des cours. 

Le 3 OjO ancien recule de 77.70 à 71.10 pour re
prendre A 77.64 et clôture a 77 825. 

Le 3 0,0 amortissable de 70,50 a 79.17. termine 
à 79 30 et le nouveau 4 1)2 0|0 ai rès avoir fait 
107,120 et 107 075 s'inscrlte-j dernier lieu â 107.20 

La Banque de France demeure entre ft •>*' et 
5.410, les bénéfices de <*et établissement sont a 
ce tour de 11 8J2 405 fr 97 inférieurs a ceux de 
1 acn e dernière à pareille epo<iue. Le miDistre 
des finances va propeser dit.on l'abrogation do 
la loi qui limite le ctiffre de la circulation des 
billots de la Banque de France, cette mesure 
aurait pour but d'ajourner an emorur.i ; le 
Trésor empruntant 300 millions à la Banque. Il 
est à souhaiter que les Chambres s'opposent à 
cet expédient qui pourrait avoir des consé
quences déplorables. 

La Banque de Paris tomba à 825, soit une 
perte de 150 & 175 snr les cours du mois der
nier. 

Le Comptoir d'Escompte coié 1.000 francs il y 
s quelques semaines, réagit a 940. 

Ls. Société Générale tombeau dessons du pair 
i 480 et JS3. 

Le Crédit Foncier est très demandé A 1223 et 
12S0. Dans s» dernière séance hebdemsdalre, le 
conseil d'administration de cet établissements 
autorisé pour 4,575,000 fr. de nouveaux prêts 
commBnaox. 

Lea obligations foncières et les obligations 
communales 1880 sont tout particulièrement 
demandées, les premières aux environs de 350 
et les dernières a 4<3 et 445. 

Le Suez est lourd esUre 2280 et 2310. Dernier 
cours 2297,50, la tendance reste faible et indé
cise. 

Parmi les valeurs industrielles d'avenir, nous 
citerons la Bénédictine de Fécamp dont les ac
tions se négocient au parquet des agents de 
change aux environs de 500 francs La consom
mation de la Bénédictine prend nne très grande 
dtens ion . 

Cette société va très probablement distribuer 
un dividende do 55 francs soit 5 franca do plus 
que Tan dernier. Du reste, depuis plusieurs 
snsé-a 1' s dividendes so suivent avec une pro
gression marquée. — Nous rappelons ainsi l'at
tention de nos lecteurs sur les Obligations 4 0/0 
de l'Ouest-Aigéiien que ia Banque aes Commu
nes de France délivra sans fi sis S 446 fr. revenu 
4.17 0/0. 

Les fonds d'Etat* étrangers sont faibles. l'Ita 
lien 5 0/0 cote 90,60 ; l'Unifiée d'Egypte U4a.60 ; 
la Banque Ottomane à 668 75; Pou de change
ments sur les Chemins français : Lyon 1105 ; 
Nord 1760 : Midi 11Î5 ; Orlôana 1265 ; Est 720 ; 
Onest 7/7.50. 

PARIS. 10 no». — ATuil* <?« colza : courant 77 se 
.décembre 77 SO, 4 premiers 77 n, 4. de m a r i 78 . . . — 
Ht'ite ae lin : courant 67 15, décembre &7 tf , * ora-
njiers 57 50. 4 de mars 5S . . — Snim'ruetu; .-courant 
48 s.., décembre io s , 4 premiers M 5U. 4 da m a i e * . I 
-. Sucres trias ; N> degrés dipontbles 49 75 A S0 . . . 

,— Sucres blanc», n* S : courant 67 »S, décemb. M 00,' 
r 4 pramiars 688fc— Sucres raffinés : 1 0 3 . . a 10J 5tf -

Farines » marques : courant 58 80, décembre 51 eu, 
4 premier* 5* 15, 4 de mars 57 85. — Marque Cor 
beil : 59 . . — Blés : courant 84 83, déoainbre 8> 10, 4 
premiers 8S 10, 4 da mars 80 iO. — Seigles : courant 

Je parla i à MM. Drevot . J 'espérais que | « n & « S » V V T & & U U l t ^ 
la place devenue vacante par l a m o r t de l u . . . 

CONSEiL D'ADMINISTRATION 
MM. BLANCHET. Ad' de la Société des établis

sements Cail. 
DKVOS, Négociant. 
C D'ESOL.AIBES. ancien Lieutenant Colc-

rei d'artillerie O. 
J De MATHABEL, Propriétaire. 
MARTIN, Ing . Membre da Conseil deSur-

vell. de la C* .N1* da Coastruc. de Mat. do 
de fer g de guerre.. 

axe, l e I,. E l >PÉ, [ag. de la Marine. 

6 0 , 0 0 0 ACTIONS 
E N T I È R E M E N T Ï . I B È R É E S 

Sont mises à la disposition du public 

AU PAIR DE250 FRANCS PAR ACTION 
PAYABLES 

5 0 Francs en souscrivant ; 
100 — a la répartition ; 
ÎOO — fin d?c. prochain. 

L'ÉLECTRICITÉ PAR LES ACCUMULATEURS FAURE 
La So'-i-té possède lo droit exclusif d'exploi

tation en Seine, Seine ei-Oi.-o at Seine-et-Marne 
les accumulateurs d'élsotricite. Il est reconnu 
que le seul moyen de prodeire économiquement 
et srati juemsnt l'électricité réside dans l'em
ploi des accumulateurs et qnll n'existe pas 
d'autres accumulateurs industriels que les ac-
camnlateura l'aura 

La Société a déjà trait* avec d* nombreux 
établissements à Paris at, en outre, beaucoup 
de demandes d'installations lui sont parvenues. 

On peut voir fonctionner, an HAU électrique 
du boulevard Montmartre, les appareils d'eeiai 
tagA at da force motrice etauivre, sur les lignes 
de tramways, les expériences de traction. 

Las statuts, les rapports d'ingénieurs, la no
tice sur les prix do revient sont a la disposition 
da toute oersonne qui en fera la demande et 
qni voudra se convaincre de la supériorité da 
l'invention et de l'importance dos bénéfices 
qu'on peut on attendre. 

Les porteurs d'actions auront le droit de 
souscrire par préférence, au prorata dn nombre 
de iears titres, les actions des antres sociétés 
qui seront créées pour l'exploitation des accu 
atelstaur* dans les autres parties da la France 

• L e * d e n i t a n d e s s o n t r e e a s 

Les Mercredi 14 et Jeudi 15 Novembre 
A P A R I S : 

A u x Caisses de la Nouve l le U n i o n , 9 , rue 
d A n t i n ; 

Au Siège administratif de la Métropolitaire 
Electrique Cie, 24, avenue de l'Opéra. 

Aa Hall Electrique de la Compagnie, 8, boule
vard Montmartre. 

D A N S LES DÉPARTEMENTS l 
LYON, succursale Nouvelle Union, 16, rue de la 

République ; 
MOMTPSLLIER, agence Nouvelle Union, 9, rue 

Nationale ; 
Et Chez tous les Banquiers, Agents de Change 
et Changeurs. 

On peut dès à présent souscrire 
par correspondance. 

20478-1471-2782 

A v i s d e r é c e p t i o n 
L'expéditeur d'une, lettre chargée peut, au 

moment dn dépôt, demander un avis de récep
tion da sa lettre, moyennant *ra sh-olt nx* de 10 
entlïn es . 

Rooonvrerneat s pour 1 é t r a n g e r . 
Las habitants de la France peuvent faire opé 

rer par la poste le recouvrement dos quittances 
facturas, billets, traites, et généralement de 
tonte» les vaieurs commerciales ou autres 
pavât e$ taps frais, soit.en France et en Aigé 
Ha/softjèh Belgique, en Suisse, en Roumanie 
en- byt;i*iirte, en Suéde, euAUemegne, dani '. 
GHmi-uuzKé du Luxembourg, à.% Pbrtttgal ci 
dSTIS t o n t e la p r i n c i p a u t é r\a Monaco. 

L<'8 valenr.* pmtes lab los ne swnt s l m i s s a.i 
x m o e v r e u e n t . x * r iî-.j>0(iie u.viu dans les rap -r i JS 
àv« rAiicontgao et t.i indiqua. 
Le directeur gérant A X F R * . » RKBOT;* 
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